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Rustique. Après avoir reconnu l’indépendance des territoires ukrainiens 
du Donbass, le président Vladimir Poutine déclenche l’invasion de l’Ukraine 
le 24 février. Prétextes : « dénazifier » le pays, protéger les populations 
prorusses d’une agression, mettre fin à un « génocide ». Les bombarde-
ments et l’entrée de l’armée russe dans un pays indépendant suscitent 
des protestations dans le monde entier. Elles sont suivies de sanctions 
économiques lourdes et d’interdictions d’espaces aériens aux compagnies russes. Pour la première fois, 
l’Union européenne montre une fermeté unanime assortie de livraison d’armes et d’aide humanitaire à 
l’Ukraine. En parallèle, l’Otan renforce ses positions, inquiet des velléités de reconquêtes de Poutine.  

Quintuplé. Les Jeux olympiques d’hiver 2022 s’achèvent à Pékin 
avec 15 médailles pour l’équipe de France, en particulier grâce au 
biathlon. Le Jurassien Quentin Fillon Maillet est l’homme des Jeux 
côté français : il revient avec 5 médailles (2 en or, 3 en argent), 
autant que son rival norvégien Johannes Boe (4 d’or, 1 de bronze).

Décroissance. Le mois de février 
est marqué par la baisse continue 
des indicateurs Covid (nombre de cas, 
nombre d’admissions à l’hôpital). A la 
fin du mois, le gouvernement assou-
plit les mesures de port du masque. 
Il évoque un passage sous le seuil des 
1 500 malades en soins critiques 
d’ici mi-mars parmi les critères pour 
lever tout ou partie du pass vaccinal.

Flop. Les convois de la liberté sont 
nés au Canada à l’initiative de camion-
neurs et d’antivax. Reprenant l’idée, 
des Français ambitionnent de bloquer 
Paris du 11 au 13 février, mais se 
heurtent à l’interdiction de la préfec-
ture de police. Cet assemblage 
hétéroclite aux motivations variées 
(protestation contre les restrictions 
sanitaires, anitmacronisme, revendi-
cations pour le pouvoir d’achat) n’at-
teint pas l’ampleur escomptée.

Malintentionné. De nouvelles tensions entre la France et le Mali et des propos de Jean-
Yves Le Drian (ministre français des Afiaires étrangères) hostiles à la junte en place et au 
recours aux mercenaires du groupe Wagner, une force paramilitaire russe dirigée par un 
proche de Poutine aboutissent au renvoi de l’ambassadeur.  En conséquence, Emmanuel 
Macron annonce le retrait des 2500 soldats français de l’opération Barkhane après une 
décennie de présence. Leurs alliés européens leur emboîtent le pas.

Fin de vie. Après 17 ans et 4500 
épisodes, Plus Belle la vie va s’ar-
rêter. La série phare de France 3 est 
victime de la baisse progressive des 
audiences et la concurrence d’autres 
fictions françaises en prime-time.

Février en dessins L’actu en dessin à suivre sur facebook.com/topobfc 
et topo-bfc.info
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Europa-Park, élu meilleur parc de 
loisirs au monde, vous réserve 
de nombreuses surprises ! Venez 
découvrir plus de 100 attractions 
dont 13 grands huit et de 
somptueux spectacles au cœur de 
15 quartiers thématiques européens 
pour des moments inoubliables en 
famille ou entre amis.

Infos pratiques : Europa-Park est ouvert tous les jours de 9h à minimum 18h pendant la saison estivale (jusqu’au 6 novembre 2022).

Dotation : 
10 billets Europa-Park
Valeur unitaire : 62€

Validité : saison estivale 2022

Gagnez des entrées à Europa-Park
Jouez sur topo-bfc.info pour gagner des billets pour le grand parc de loisirs à Rust (Allemagne). 
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FRANCE les 10 et 24

Election présidentielle
Rendez-vous dans votre bureau électoral pour élire le 

président de la République / 1er tour le 10 avril, second 
tour deux semaines plus tard. 

Suivez nous sur
topo-bfc.info

VESOUL le 5

Moby Dick
Yngvild Aspeli et la compagnie 

Plexus polaire transposent en 
marionnettes le roman fleuve, 

épique, monumental, tourmenté, 
poétique de Melville. Au théâtre Edwige 
Feuillère. theatre-edwige-feuillere.
fr 

RÉGION du 2 au 20

Forums jobs d’été
Le réseau Info Jeunes Bourgogne-Franche-Comté et 

ses partenaires organisent des forums jobs dans toute 
la région. Ils rassemblent des recruteurs, des offres, 

des informateurs pour apporter des conseils sur tous lews 
aspects d’une recherche. Le 2 à Mâcon, du 4 au 8 à Héri-
court, le 6 à Vesoul, Lure, Luxeuil, Gray, St-Loup-sur-
Semouse, Champagney, le 20 à Marcigny. jobs-bfc.fr

DIJON du 14 au 27

Prise de cirq’
Le festival est de retour avec une programmation en 2 parties : du 14 au 27 avril 

en salle et sous chapiteau ; du 2 au 9 juillet en espace public. Pour cette première 
partie, 26 rendez-vous, dont Oraison par la Cie Rasposo, Cha cha chabelita  par 

Vous Revoir, Furieuse par Muchmuche Cie et des rencontres régionales des écoles de 
cirque. cirqonflex.fr

FRAISANS du 28 au 30

Sculpture métal
4e symposium organisé aux Forges. Pendant une semaine, le feu des Forges 

revit avec des artistes sculpteurs qui créent des oeuvres originales à partir de la 
matière première offerte par l’entreprise Derichebourg. Une manière de recy-

cler le métal et un événement ouvert au public du jeudi au samedi pour découvrir les 
oeuvres, voir les artistes travailler et échanger avec eux. lesforgesdefraisans.com

CHALON-SUR-SAÔNE du 31 
mars au 11 avril

Les Utopiks
Festival pluridisciplinaire à l’Espace des Arts pour petits 

et grands avec près de 25 spectacles et formes hybrides 
(théâtre, danse, rap, boum...), des ateliers et autres 

propositions (cabane à livres, sieste musicale, séances de 
lecture, échanges philo) pour une expérience immersive. 
espace-des-arts.com

NEVERS les 6 et 7

Out of the blue
Un spectacle original : du cirque aquatique par Fréderi 

Vernier / Sébastien Davis-Vangelder à 20 h à la 
Maison de la culture. maisonculture.fr

DIJON du 28 mars au 7 avril 

Danse à l’université
Un festival de 9 jours pour expérimenter, voir, vivre la danse 

sous toutes ses formes : exposition photo, cours, ateliers, bals 
participatifs et spectacles. Cette année, le festival se tient sur 

l’esplanade Erasme  avec une scène extérieure, accompagnée d’un 
écran géant et à l’Atheneum. Deux artistes associés sont programmés 
: avec Le 300 Bal, Marine Colard invite le public à apprendre une 
chorégraphie joyeuse en plein air, créée spécialement pour les 300 
ans de l’université tandis que le chorégraphe Antoine Arbeit présente 
The River, un duo câblé en déséquilibre au moyen d’un dispositif que 
le public est invité à expérimenter. atheneum.u-bourgogne.fr
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> Handball f. Ligue 1 Butagaz : ESBF – 
Mérignac le 12 au palais des sports Ghani Yalouz 
(Besançon)
> Handball f. Ligue 1 Butagaz : ESBF – 
Chambray le 6, ESBF – JDA Dijon le 16 au palais 
des sports Ghani Yalouz (Besançon)
> Handball f. Ligue 1 Butagaz. JDA Dijon hand – 
Nice le 9 au palais des sports
> Basket m. Championnat Betclic élite : JDA 
Dijon – Pau Lacq Orthez le 1er, JDA – Monaco le 
12, JDA – Limoges le 29 au palais des sports.
> Basket f. Championnat LFB : Charnay BBS – 
Bourges le 16 à Charnay-lès-Mâcon, Charnay BBS 
– Tarbes le 30
> Football f. D1 Arkema : Dijon FCO – Bordeaux le 
16 au stade des Poussots
> Football m. Ligue 2 BKT : AJ Auxerre – 
Valenciennes le 9, AJA – Dijon le 19, AJA – 
Dunkerque le 30 au stade l’Abbé Deschamps

> Football m. Ligue 2 BKT : FC Sochaux-
Montbéliard – Nancy le 9, FCSM – Toulouse le 19, 
FCSM – Bastia le 30 au stade Bonal.
> Football m. Ligue 2 BKT : Dijon FCO – 
Grenoble le 2, DFCO – AC Ajaccio le 16, DFCO – 
Guingamp le 23 au stade Gaston Gérard
> Basket m. Championnat pro B : Elan Chalon – 
Saint-Chamond le 1er, Elan Chalon – Evreux le 9, 
Elan Chalon – Aix-Maurienne le 24 au Colisée
> Rugby m. Pro D2 : USO Nevers – Carcassonne 
le 8, USON – Rouen le 22 au stade du Pré fleuri
> Volley f. Championnat Elite : Sens Volley 89 - 
Istres Provence Volley le 19 au complexe sportif 
Roger Breton
Sports extrêmes. Backliner freestyle show le 16 à 
Montbéliard (Axone)

rdv sportifs

sélection 
concerts
Rosemary Standley (chant) le 1er 
à Vesoul (théâtre Edwige Feuillère) 
George Ka + Brö (rap) le 1er à 
Belfort (Poudrière)
Mademoiselle (raï) le 1er à 
Montbéliard (Bains Douches)
Thomas Pitiot (chanson) le 1er à 
Beaucourt (la Maison)
Akä – Free Voices of the Forest 
(musique africaine) le 1er au théâtre de 
Lons
Sting (pop) le 1er à Dijon (Zénith)
Colonel Reyel + Lââm + Faudel 
+ Assia (chanson) le 2 à Montceau-
les-Mines (Embarcadère)
L’Entourloup + Vidjah & I-Zaak + 
Skyman Sound (rap) le 2 à Audincourt 
(Moloco)
Fischbach + Nikola (pop) le 6 à 
Belfort (Poudrière)

Naâman (reggae) le 6 à Dijon (la 
Vapeur)
Gargäntua + Kalika (electro) le 7 
à Dijon (la Vapeur)
Disiz (rap) le 8 à Audincourt 
(Moloco)
Mendelson (pop) le 8 à Dijon (la 
Vapeur)
HF Thiéfaine (chanson) le 9 à Dole 
(Commanderie)
The Buttshakers (soul) le 9 à 
Nevers (Café Charbon)
Bandit Bandit + Barrio Colette 
(pop) le 9 à Belfort (la Poudrière)
Atlas 4tet (jazz) le 9 à Mâcon 
(Crescent)
Louise Jallu (tango) le 10 à Chalon-
sur-Saône (théâtre Piccolo)
Joe Jackson (pop) le 11 au Cèdre 
(Chenôve)

Lina_ Raül Refree (fado) le 12 au 
théâtre de Montbéliard 
Nouvel Horizon + Katanga 
(chanson) le 12 à Audincourt (Moloco)
Texas (pop) le 12 à Dijon (Zénith)
Little Bob (rock) le 13 à Dijon (la 
Vapeur)
François Corneloup Quintet (jazz) 
le 14 à Dijon (la Vapeur)
Olivia Ruiz (chanson) le 15 au 
théâtre de Lons-le-Saunier
Thé Chaud gang party (clubbing) le 
15 à Besançon (Rodia)
Pihpoh (rap) le 15 à Audincourt 
(Moloco)
Kyle Eastwood invite Hugh 
Coltman (jazz) le 15 à Chalon-sur-
Saône (Espace des arts)
Aa’In (musique d’Amérique latine) le 
16 à Mâcon (Crescent)

Ana Popvic (blues rock) le 16 à 
Lons-Le-Saunier (Bœuf sur le toit)
Eagles of Death Metal (rock) le 18 
à Besançon (Rodia)
Supersuckers + Blacksheep (rock) 
le 21 à Montbéliard (Atelier des môles)
Hubert Lenoir (chanson) le 22 à 
Dijon (la Vapeur)
Helmet (metal) le 23 à Audincourt 
(Moloco)
Dark Tranquility + Ensiferum 
(metal) le 25 à Audincourt (Moloco)
Feu! Chatterton (chanson) le 25 à 
Besançon (Rodia)
Fils Cara (chanson) le 26 à 
Audincourt (Moloco)
Smokey Joe & the Kid + 
Degiheugi x Flo the Kid (electro) le 29 
à Audincourt (Moloco)
Joe Satriani (guitare) le 29 à 
Chenôve (Cèdre)

• Dans la forêt (randonnée) les 
1er, 2, du 5 au 9, du 12 au 15 à 
Besançon (l’Espace)
• Tout ce fracas (danse) le 1er à 
l’abbaye de Corbigny, le 3 à Nevers 
(maison de la culture), le 5 à 
Decize (salle Theodore Gerard)
• Butterfly (théâtre) le 1er au 
théâtre Dijon Bourgogne
• Cirque Trottola sous chapiteau 
les 1er et 2 à Vaivre-et-Montoille
• La Chanson (théâtre) du 4 au 6 
au théâtre Dijon Bourgogne

• Conférence de choses - 
intégrale (théâtre) le 3 à Besançon 
(CDN)
• Brother (danse) le 5 à Besançon 
(l’Espace)
• Dans les forêts de Sibérie 
(théâtre) le 5 à Montceau-les-
Mines (Embarcadère)
• Désobéir (théâtre) le 5 au 
théâtre de Montbéliard
• Le Cas Lucia J. (un feu dans la 
tête) le 5 au théâtre de Lons

• Sentinelles (théâtre) du 5 au 7 à 
Besançon (CDN)
• Bôpeupl (danse) les 6 et 7 à 
Besançon (théâtre Ledoux)
• Place (théâtre) le 7 à Vesoul 
(théâtre Edwige Feuillère)
• Machine de cirque les 7 et 8 à 
Dole (la Commanderie)
• Aucune idée (spectacle musical) 
les 8 et 9 au théâtre Dijon 
Bourgogne
• Loïc Faure (cirque) le 8 à 
Montbéliard (Bains Douches)

• Comme si nous… l’assemblée 
des clairières (théâtre) le 11 à 
Dole (la Fabrique)
• Mille et une danses pour 2021 
le 12 à Nevers (maison de la 
culture)
• A la vie ! (théâtre) du 12 au 15 
au théâtre Dijon Bourgogne
• Petit Paysan tué le 14 à Nevers 
(maison de la culture)
• Queen Blood (danse) le 14 au 
théâtre de Montbéliard

spectacle vivant

Humour

• Bun Hay Mean le 8 à Chenôve 
(Cèdre)
• Paul Mirabel le 9 à Chenôve (Cèdre)
• Alex Lutz le 9 à Vesoul (théâtre 
Edwige Feuillère)

• Anne Roumanoff le 22 à Dole 
(Commanderie)
• Vincent Dedienne le 27 à Chenôve 
(Cèdre)
• Kheiron le 27 à Dijon (Zénith)

Montf’rock le 16 à Montferrand-le-Château
Wanagain les 22 et 23 à Clénay

Festivals rock
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BELFORT les 30 avril 
et 1er mai

Necronomi’con
La 4e convention geek des étudiants du 

nord Franche-Comté est organisée à 
l’Atraxion. Animations habituelles : 

jeux, cosplay, invités, stands, danse… necro-
nomi-con.com necronomi-con.com

Mon numéro de e-Carte

Mon code de 1re connexion

JE ME CONNECTE SUR 
AVANTAGESJEUNES.COM

ET J’EN PROFITE !
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La Boussole des jeunes 
c’est simple à utiliser

Ce concept du ministère de l’Education nationale vise à aider les 
15 – 30 ans à s’informer sur les services à leur disposition.

C
’est un outil numé-
rique qui permet 
aux jeunes d’avoir 
accès à l’informa-
tion et de connaître 
leurs droits. Par 
exemple beaucoup 
ignorent leurs 

droits au RSA ou bien aux APL. Le 
dispositif numérique de la Boussole 
cherche à viser plus précisément « les 
jeunes invisibles », ceux qui mécon-
naissent justement l’existence de tous 
les dispositifs mis en place pour eux.  
Quelques clics suffisent pour préciser 
sa demande : les offres de service 
correspondantes s’affichent par caté-
gorie. Il est ensuite possible de laisser 
ses coordonnées pour que le profes-
sionnel de l’offre de service concernée 
prenne directement contact.

Service personnalisé et 
réponse individuelle
L’idée de la Boussole est de rendre 
accessible simplement et rapidement 
les infos dont un jeune a besoin. C’est 
un service personnalisé, avec une 
réponse individuelle. L’outil financé 
par la Caf du Doubs et par la Région 
Bourgogne-Franche-Comté existe 
depuis octobre 2019 dans le Grand 
Besançon avec la thématique emploi/
formation. Mais la Boussole évolue : 
à partir du 1er avril, les nouvelles 
thématiques de la santé et du loge-
ment sont intégrées. Par la suite, 
l’engagement, la mobilité internatio-
nale et les sports et loisirs devraient 
s’ajouter.
L’outil est également disponible dans 
30 territoires en France, et pourrait 
se développer ailleurs en Bourgogne-
Franche-Comté.

Ramizé Sakiri

boussole.jeunes.gouv.fr

c
C’est aussi dans le Doubs

Toutes les infos et les pros qu’il te faut

a q
q

FORMATION
EMPLOI SANTÉ LOGEMENT

boussole.jeunes.gouv.fr
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7VIE QUOTIDIENNE

En bref.
CONCOURS D’HISTOIRE FRANCO-ALLEMAND 
EUSTORY
Ce concours d’histoire s’adresse simultanément aux élèves 
en France et en Allemagne qui soumettent des travaux 
de recherche collectifs sur le thème, cette année, de : 
« Au-delà des frontières : itinéraires franco-allemands ». En 
France, le concours s’adresse aux élèves de la 4e jusqu’au 
baccalauréat. Les contributions pourront être élaborées en 
travail individuel ou collectif, et de préférence en tandem 
franco-allemand. Les enseignants et enseignantes ou 
d’autres personnes motivées peuvent guider les travaux 
des élèves. Les contributions peuvent être faites en fran-
çais, en allemand ou dans les deux langues. Elles peuvent 
être valorisées de différentes façons, en respectant les 
conditions de participation, disponibles sur eustory.fr. 
Date limite des contributions, 25 avril.

CONCOURS RÉGIONAL DE PODCASTS ÉTUDIANT

Comme l’an dernier, Radio Campus Besançon organise un concours 
de podcats : 3 à 5 mn sur le thème du rêve, format audio libre 
(récit, interview, fiction, doc...). Prix : diffusion sur les ondes, 500 
euros, un casque audio, une enceinte bluetooth. Fichiers à envoyer 
avant le 15 avril à comcampusbesancon@gmail.com. Règlement 
complet sur campusbesancon.fr.

Emploi/ Formation :  Permet aux jeunes de trouver un travail, un stage, un job étudiant, une formation, de découvrir un métier, de trouver 
des renseignements juridiques ou bien des aides financières pour poursuivre ses études. Par exemple, dans la catégorie « Les + », on peut 
trouver comment bénéficier des aides financières pour passer le Bafa.
Santé : Cette catégorie créée spécialement pour les jeunes pour leur donner plus d’informations dans ce domaine : consulter un profes-
sionnel, être accompagné dans les démarches, être tenu au courant des événements près de chez soi, connaître ses frais de santé et avoir des 
informations sur la parentalité, consulter un psychologue gratuitement….
Logement : Cette thématique permet d’identifier vers qui se tourner pour trouver un logement, obtenir des aides, être accompagné dans 
sa recherche et avoir des infos utiles (par exemple réduire sa facture d’énergie).

Le Département 
est l’un des 30 

territoires à avoir 
activé le dispositif. La 
Boussole des jeunes 
y a été lancée en 

2019. 

La Boussole des jeunes, un outil numérique simple et facile d’utilisation

Boussole.jeunes.gouv.fr est un site internet à disposition des 
jeunes pour leur apporter les aides nécessaires en toute facilité. 
C’est un dispositif numérique qui souhaite accompagner les 15 à 
30 ans dans leur quotidien. Les premiers à avoir lancé la Boussole 
sont Grand Reims et Lyon Métropole en 2017, depuis 30 autres 
territoires ont suivi. 15 autres ont amorcé un déploiement du 

dispositif.
Il a été créé pour simplifier les démarches des jeunes et leur 
permettre de trouver facilement des réponses dans les 3 domaines 
(santé, emploi et formation, logement). Une autre thématique est 
en cours de conception : mobilité internationale.

Comment ça marche ?

Etape 1 : saisir le nom ou le code postal de la commune dans laquelle tu cherches un service.
Etape 2 : Sélectionne la thématique de ton choix et réponds à un bref questionnaire afin que l’outil détermine ton profil, ta situation et tes 
potentiels besoins.
Etape 3 : Le site va alors afficher les services disponibles sur ton territoire et susceptibles de t’intéresser.
Etape 4 : Si un service t’intéresse, laisse ton courriel ou ton numéro de portable et un professionnel te contactera pour t’accompagner à 
obtenir le service demandé.

Trois thématiques 
dans le Doubs

TOPO n°322  –  avril 2022  –  facebook.com/topobfc

AIDES



Je suis artiste plasticienne
Formée à l’art de la marionnette, elle est passée au découpage 
puis à d’autres activités. Sous le pseudo Simone Découpe, cette 

Arboisienne développe un univers original. 
Photo Yves Petit

Parcours
J’ai toujours aimé les arts plastiques et le 
théâtre alors je me suis orientée vers la 
marionnette, qui est un mélange des deux. 
J’ai suivi la formation de l’Institut inter-
national de Charleville-Mézières. C’était 
vraiment bien. Avec d’autres diplômés, on 
a créé le Collectif Projet D, en nous instal-
lant à Mesnay, près d’Arbois. A un moment, 
j’ai voulu découper seule mes créations 
graphiques pour des spectacles de théâtre 
d’ombre, décors ou silhouettes. Cela m’a 
vraiment plu alors je me suis orientée vers 
cet aspect spécifique. Cela fait 6 ans que je 
fais du découpage. Aujourd’hui, je ne joue 
plus même si je collabore encore à certains 
spectacles. Mais c’est le théâtre d’ombre qui 
m’a amenée à mon activité actuelle.

Métier
J’ai un atelier à la Cartonnerie de Mesnay. 
Je dessine puis je découpe mes dessins, à 
la main, pour garder les lignes. Je fais de 
la dentelle de papier. Ce sont surtout les 
animaux qui m’inspirent, ce qui fait un 
grand bestiaire ! Le découpage, c’est des 
pièces uniques, donc chères, alors à côté de 
ça, je fais aussi des sérigraphies, des fresques 
au pochoir. Je vends en ligne sur le site 
localhammer, mais je fais aussi beaucoup 
d’expositions. J’aime bien aller vers d’autres 
moyens d’expression comme la linogravure 
ou le film d’animation. Actuellement, je suis 
sur un projet de court métrage. En fait, je 
suis curieuse, j’ai toujours envie d’apprendre. 
Mais la plus grosse partie de mon travail 
consiste à intervenir en résidence auprès de 
publics comme les scolaires, les détenus ou 
dans les Ehpad. Pour l’instant, je suis très 
peu en Bourgogne-Franche-Comté et énor-
mément dans les Hauts-de-France parce que 
j’avais des liens là-bas et qu’il y a beaucoup 
de résidences d’artistes. Mais je cherche à 
développer cette activité ici. 

Avantages et inconvénients
Avoir mon activité, c’est ce que je cherchais. 
Cela me permet de développer mon univers, 
de faire passer ce que j’ai envie de faire 
passer, des messages, des émotions. J’aime 
pouvoir faire passer de l’imaginaire dans la 
vie quotidienne des gens, faire rêver. Je suis à 
la croisée du spectacle, de l’artistique, de l’ar-
tisanat, avec une pluridisciplinarité qui me 
plaît beaucoup. Pour moi, c’est un travail qui 
a du sens et qui crée des liens et un espace 
de liberté, notamment lors des résidences. 
En grandissant, on perd en imagination. Je 
trouve cela dommage. Il y a également un 
côté valorisant à faire faire des choses à des 
gens qui ne s’en croyaient pas capables et qui 
finalement en sont fiers. Mais à côté de ça, je 
suis artiste-auteure et il n’y a aucune sécurité 
de l’emploi. On est tout le temps confronté à 
des problèmes très terre à terre.

Qualités requises
Pour exercer cette activité, il faut vraiment le 
vouloir. Il faut y croire et ne pas avoir peur 
de bouger.

localhammer.com
simonedecoupe.com
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epuis le mois de février, le 
gouvernement a ouvert une 
plateforme en ligne dédiée 
aux achats des entreprises 
privées et publiques aux 1400 
Esat français (1). Un pas de 
plus vers la reconnaissance 
et la valorisation des services 
d’une filière qui fait travailler 
120 000 personnes en situation 
de handicap. D’après le site 
handicap.fr, sept clients 
sur dix jugent la qualité des 
prestations supérieure à 
celle de prestataires dits 
« classiques » et 92 % des 
entreprises se disent satisfaites 
ou très satisfaites de leurs 
partenariats avec des Esat. 
Leur travail est un vecteur de 
reconnaissance et d’estime de 
soi pour les salariés.  
Mais il est une base d’inclusion 
à condition d’éviter les 
dérives dénoncées par le 
journaliste Thibault Petit qui 
vient de publier Handicap à 
vendre. Dans son enquête, il a 
aussi rencontré humiliations, 
infantilisation, mal-être…
Car le travail ne suffit pas. 
D’une part parce que c’est 
l’ensemble de la vie des 
personnes en situation de 
handicap qui doit être prise 
en compte. Un engagement 
pris par plus de 45 ans par 
l’Agef à Nuits-Saint-Georges : 
logement, restauration, loisirs 
font intégralement partie 
de projet. La même idée est 
à la base du projet Action 
Philippe Streit à Anteuil : autour 
du lieu de travail, construire 
un environnement complet, 
culture comprise, pour assurer 
le bien-être des salariés. 
D’autre part parce que 
l’ensemble doit être assujetti à 
la notion de bienveillance. C’est 
ce qu’exprime Pierre Mostacci, 
directeur de l’association 
Agef : « Pour que cela 
fonctionne, il faut des organes 
de régulation. Nous avons un 
CA avec des représentants 
des familles, du personnel, 
des bénévoles et nous avons 
la chance qu’ils tiennent la 
route avec une exigence 
respectueuse ».

(1) lemarche.inclusion.beta.
gouv.fr

TRAVAIL, 
INCLUSION, 

BIENVEILLANCE

Nichoirs à oiseaux fabriqués par 
l’atelier menuiserie de l’Agef pour la 

Ligue de protection des oiseaux, à Nuits-
St-Georges. 

D

Esat. Nés en 2005, prenant la suite des CAT (centre d’aide par le travail), 
les Esat (établissement et service d’aide par le travail) sont des lieux mé-

dico-sociaux de travail protégé pour les personnes en situation de handicap 
et visant leur insertion ou réinsertion sociale et professionnelle. Entreprise

adaptée. 
Les entreprises adaptées (EA) sont des entreprises du milieu ordinaire qui 

emploient au moins 55 % de travailleurs handicapés parmi leurs effectifs de 
production.
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Un établissement pionnier
Au coeur de Nuits-Saint-Georges, l’Agef a construit depuis 

bientôt 50 ans un lieu de vie et de travail propice à 
l’épanouissement des personnes en situation de handicap.

Photos Yves Petit

L
e 26 juin, l’Agef orga-
nise une nouvelle 
édition du Chemin 
gourmand. Une 
animation conviviale 
ouverte à tous, à base 
de balade, de visites et 
de pauses musicales, 
dont les bénéfices sont 
dédiés au financement 
du service accueil de 
jour qui prend soin 

des travailleurs handicapés vieillissants. Les 
inscriptions pour le Chemin gourmand sont 
en général rapidement closes et répondent à 
la notion de solidarité mise en avant depuis 
1976, année où des salariés de La Poste et 
de France Télécom ont créé l’Association 
d’étude et de gestion des œuvres des familles 
d’enfants handicapés à Nuits-Saint-Georges. 
« A l’époque, après la loi de 1975 mettant en 
place les CAT, il fallait tout inventer. C’est 
un établissement pionnier  » relate Pierre 
Mostacci, l’actuel directeur général.
Quarante-cinq ans plus tard, l’Agef propose 
du travail, des hébergements, des activités 
de loisirs. A Nuits-Saint-Georges, tout le 
monde ou presque connaît l’association. Son 
rôle : l’accueil des personnes en situation 
de handicap et leur accompagnement vers 
le plus haut degré d’autonomie possible en 
fonction des potentialités de chacun. L’épa-
nouissement et l’enrichissement sont au 
cœur du projet. «  Cela passe par un projet 
personnalisé pour chacun  » souligne Pierre 
Mostacci. Une idée particulièrement vraie 
dans le monde du travail. En fonction de 
leurs possibilités, les adultes en situation 
de handicap peuvent travailler à l’Esat1, 
établissement de nature médico-sociale 
ou en entreprise adaptée qui emploie des 
personnes dont la capacité de travail est 
plus proche de celle attendue dans le milieu 
ordinaire. Pour d’autres, à l’instar d’Estelle 

(voir page 11), il est question d’intégrer plei-
nement ce « milieu ordinaire ». L’un d’eux a 
passé son CAP de menuisier.
« C’est vraiment du cas par cas détaille Justine 
Cabral, chargée de l’insertion profession-
nelle et coordinatrice des actions de soutien 
médico-social. Il faut connaître chaque 
personne, ses souhaits, ses compétences, ses 
capacités. Cela demande un travail d’équipe 
coordonné avec les moniteurs d’ateliers ou les 
éducateurs techniques spécialisés. Mais aider 
à réaliser un projet est gratifiant  ». Les acti-
vités sont multiples. Dans un atelier, certains 
assemblent des cartons pour un chocolatier.

Il n’y a jamais 
d’accident dans les 

ateliers
Ailleurs, d’autres assurent des emballages 
pour Urgo. « Nous travaillons comme ailleurs, 
avec des objectifs de commandes explique 
Pierre Mostacci. En fonction de celle-ci, on 
s’organise pour respecter les délais ». Outre le 
conditionnement, l’Agef propose des pres-
tations dans 5 autres domaines : espaces 
verts, blanchisserie, imprimerie, menuiserie 
auxquelles il faut ajouter la mise à disposition 
de salariés en milieu ordinaire et la livraison 
de repas à domicile. A l’atelier métallerie, 
on assiste à la fabrication de petites pièces. 
« On commence comme ça et on finit soudeur 

indique Eric,  l’un des trois moniteurs qui 
encadrent l’atelier. Les personnes peuvent 
faire des souhaits et on commence par des 
essais pour voir si leur profil correspond aux 
postes. On doit vraiment bien connaître les 
salariés pour savoir quoi leur faire faire. Et 
on est là pour compléter lorsque les tâches 
sont très techniques. Mais dans l’ensemble, 
ça fonctionne. Il n’y a jamais d’accident dans 
les ateliers.  » L’Agef a créé récemment des 
colliers métalliques pour monter des câbles 
à 6 m qui ont été brevetés par Orange. L’ate-
lier propose de nombreuses prestations 
jusqu’à la fabrication de structures métal-
liques et la pose de mobilier urbain, comme 
dernièrement à la gare de Dijon. « On peut 
intervenir dans toute la France, sourient les 
moniteurs. En travaillant ici, il faut juste 
que l’on complète notre savoir-faire technique 
par une formation médico-sociale. On fait 
plusieurs métiers en un  ». A l’atelier chau-
dronnerie voisin, le responsable, Jean-Luc, 
est passé par une formation d’éducateur 
technique spécialisé à l’IRTS. Il est à l’Agef 
depuis 2003. « Les personnes que l’on encadre 
ont besoin d’être accompagnées, d’avoir un 
lieu de travail et un rythme adaptés ». Mis à 
part ces différences, l’ambiance et le sérieux 
n’ont rien à envier aux entreprises ordinaires. 
« Là où dans une entreprise ordinaire, on met 
une personne, dans une entreprise adaptée on 
en met deux et en Esat quatre résume Pierre 
Mostacci. Mais notre objectif est de permettre 
à ces personnes en situation de handicap de 

1 Etablissement et service d’aide par le travail. Nés en 2005, prenant la suite des CAT (centre d’aide par le travail), les Esat (établissement et service d'aide par le travail) sont 
des lieux médico-sociaux de travail protégé pour les personnes en situation de handicap et visant leur insertion ou réinsertion sociale et professionnelle.

Pierre Mostacci

Pôle conditionnement
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participer à l’activité économique. La solida-
rité, c’est montrer qu’ensemble on est capables 
de faire, en étant complémentaires les uns des 
autres. Si l’on parle inclusion, cela ne peut 
passer que par l’accompagnement avec des 
gens formés pour. C’est vrai pour le travail 
comme pour les études où il existe des auxi-

liaires de vie scolaire, ce que les plus anciens 
n’ont pas connu. Eux étaient au fond de la 
classe et on ne leur parlait pas ».
Les intéressés, eux, montrent tous avec fierté 
ce qu’ils sont capables de faire. A l’image de 
Ludovic, 26 ans, qui s’improvise guide pour 
faire visiter le magasin de l’atelier. « Cela fait 
5 ans que je suis ici. Et quand je ne travaille 
pas, je fais du beatbox, du rap, du chant. Et je 
donne mon sang. » 
Ce qui est vrai pour le travail l’est pour le 
reste, de l’hébergement aux loisirs. «  A un 
moment, on avait mis en place un club de 
voitures sans permis en autopartage. Finale-
ment, ceux qui pouvaient conduire ont tous 
voulu la leur. Pour eux, c’est du prestige qui 
montre leur niveau d’autonomie  » relate 
Pierre Mostacci. L’Agef possède un foyer 
d’hébergement – qui accueille des actifs et 
certains des premiers salariés arrivés à l’âge 
de la retraite - avec restaurant et des rési-

dences avec appartements. « Là aussi, il y a 
l’idée d’une autonomie progressive, jusqu’à des 
logements à l’extérieur ». A l’Agef, les usagers 
ont une instance représentative au conseil à 
la vie sociale et leur CSE avec des activités 
qu’ils gèrent eux-mêmes. «  Le tout inclusif 
serait possible dans un monde idéal mais ce 
n’est pas le cas conclut Pierre Mostacci. Nos 
usagers sont fragiles et manipulables alors 
nous devons les protéger. Alors l’Agef est une 
petite bulle qui leur donne le plus d’autonomie 
possible pour qu’ils se plaisent dans leur vie. 
Mais on est intégré dans la vie de la cité, on 
nous connaît. On est ouvert sur l’extérieur, 
ce qui est déjà une forme d’inclusion. Nos 
usagers ne sont peut-être pas des gens ordi-
naires mais comme je ne sais pas où se situe 
la normalité, je préfère les appeler des gens 
extraordinaires ».

S.P.
agef21.com

Ludovic

D
epuis le mois d’août, 
Estelle travaille à 
la Maison d’accueil 
spécialisée d’Agen-
court. Elle s’occupe de 
l’entretien des locaux, à 
savoir, sanitaires, esca-
liers, couloirs, unités 
de vie. Pour elle, c’est 

une étape de plus vers l’autonomie.  « Voir 
que je sais faire est une réussite dit-elle timi-
dement. Je fais le même travail que les autres 
agents de l’équipe ». Plus encore, elle apprécie 
d’être intégrée et note « la gentillesse des gens, 
la bonne ambiance. Je suis bien accueillie, au 
même niveau que les autres professionnels ». 
Pour l’instant, Estelle est mise à disposition 
par l’Agef dans le cadre de ses missions d’ac-
cueil de personnes en situation de handicap. 
«  Au départ, elle avait un peu peur de la 
nouveauté, mais elle a très vite montré qu’elle 
pouvait s’habituer au monde du travail » dit 
avec satisfaction Justine Cabral, chargée de 
l’insertion professionnelle à l’Agef. «  Elle 
s’est bien intégrée et elle est la plus jeunes ». 
Le but souhaité, c’est l’insertion en milieu 
ordinaire, c’est-à-dire une embauche par la 
structure. « Notre objectif, pour les personnes 
que l’on accueille, est de repérer des aptitudes 
pour leur trouver le travail le plus sécurisant 
possible et de leur donner les moyens d’être 
embauchées. Il y a un suivi régulier, des visites 
sur place au moins une fois par semaine  ». 
Estelle évoque peu de difficultés : techni-
quement, certains sols gondolés, psycholo-
giquement, « le contact avec les gens parfois 
compliqué ».
Née à Dijon il y a 22 ans, Estelle a suivi une 

scolarité en Institut médico-éducatif avant 
de venir à l’Agef. Elle a commencé par des 
stages pour se former à l’entretien de locaux. 
«  C’était mon souhait de travailler dans ce 
domaine » dit-elle. Elle est fière de pouvoir 
exercer à la Mas, en autonomie. Pour l’ins-
tant, Justine la conduit sur place, mais elle 
espère pouvoir bientôt être également auto-
nome sur ce plan. « Il y a 3 km à faire. Je fais 
une formation vélo pour pouvoir y aller seule. 
J’apprends la sécurité, le code de la route  ». 
C’est Alexis, éducateur sportif spécialisé, qui 
prend en charge cet aspect, grâce à l’Agef. 
Estelle bénéficie également d’un apparte-

ment de 40 m2 dans l’une des résidences 
de l’association. Tout est fait pour la mettre 
dans les meilleures conditions possibles. A 
la Mas, elle travaille à temps plein, 6 h 45 par 
jour, 4 jours par semaine. Elle passe le mardi 
à l’Agef, « pour garder le lien avec les collègues, 
les formateurs ». Une journée qui lui permet 
également d’avoir des activités complémen-
taires : sport, formation professionnelle, aide 
médico-psychologique. C’est pour l’instant 
le jour où elle peaufine son apprentissage de 
la conduite à vélo en situation de circulation.

La satisfaction de savoir faire
Depuis 8 mois, Estelle travaille en milieu ordinaire. Suivie par 

l’Agef, elle fait tout pour être le plus autonome possible.
Photo Yves Petit
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« Fais quelque chose pour 
les gens comme moi »

A Anteuil, dans le Doubs, Action Philippe Streit développe un 
environnement dédié aux personnes en situation de handicap. 

Travail et ruralité sont au cœur du projet.
Photos Laurent Cheviet

U
ne nouvelle étape du projet Action 
Philippe Streit a commencé en ce 
début d’année : la construction d’un 
bassin de balnéothérapie accessible 
aux personnes à mobilité réduite. 
Un équipement rare en milieu 
rural qui, à terme, fera partie d’un 

centre médico-sportif de 1000 m2. On est à Anteuil, 
commune de 700 habitants entre Baume-les-Dames 
et Pont-de-Roide. Action Philippe Streit est un 
projet ambitieux : créer un «  écosystème complet, 
conciliant  » en faveur des personnes en situation 
de handicap. Le sport et la santé en font partie au 
même titre que le travail, le logement, le transport, 
la restauration et la culture. La création d’une salle de 
spectacle est inscrite dans les perspectives du projet. 
Chacun des équipements est pensé pour être adapté 
aux handicaps.
Derrière ce projet, une histoire familiale, dont 
Bernard Streit est le dépositaire. Ses parents étaient 
venus s’installer à Anteuil au début des années 50 
pour créer une petite entreprise et donner du travail 
à sa tante paternelle, Jeannette, atteinte de polyomé-
lite. Bernard a repris l’entreprise en 1984 et fait de 
Delfingen un groupe international. Et c’est lui qui 
a lancé le projet en hommage à son frère Philippe, 
porteur d’un handicap mental depuis sa naissance. 
Avant son décès en 2017, Bernard lui a demandé 
ce qu’il devait faire de son important patrimoine. 
Réponse de Philippe : « faire quelque chose pour aider 
les personnes comme moi ».
En créant l’association, Bernard Streit a ajouté 
plusieurs idées à celle de « ne pas laisser des gens sur 
le bas-côté » : « Je tiens à la ruralité et je trouve trop 
importante la fracture entre les villes et le monde rural. 
A Anteuil comme dans de nombreux autres endroits 
du milieu rural, il n’y a plus rien. Je pense aussi que 
pour se reconstruire, il faut commencer par travailler. 
Pour une personne, cela signifie qu’elle est insérée dans 
la société et non que la société est à son service  ».  
La phrase clé d’Action Philippe Streit est «  faire de 
chaque personne en situation de handicap, un contri-
buable ». L’idée de contribuer comme facteur d’estime 
de soi est la base du projet. Le travail est donc la base 
autour de laquelle s’est construite l’association. L’ob-
jectif est ambitieux : créer 230 emplois d’ici 2023 avec 
des postes en majorité occupés par des personnes en 
situation de handicap. Pour cela, l’idée est d’accueillir 
des entreprises dans des espaces de travail adaptés. 
Un projet à 2 millions d’euros. 
Vipp & Philippe est la première à s’être installée. Il 
s’agit d’une entreprise adaptée au service de la relation 
client. Une dizaine de marques comme Le Bon Coin, 
Repartim ou Randstad lui sous-traitent les réponses 
aux mails, appels téléphoniques ou enquêtes de satis-
faction. Depuis le mois d’août, une micro-crèche Les 
Enfants d’Arthur est également venue s’installer. Le 
site attend l’implantation de Kliff, entreprise adaptée 
de travail temporaire, d’ici la fin de l’année. « On met 

le travail au cœur, au point de départ alors qu’ailleurs 
c’est annexe  » estime Magali Postif, directrice géné-
rale adjointe de Vipp & Philippe. Mais l’installation 
en milieu rural et le public accueilli passent néces-
sairement par une offre complète. Dès le départ, le 
projet incluait des initiatives d’aide à la recherche de 
logement, de mise en place d’un système de trans-
port domicile-travail, de création d’un restaurant 
d’entreprise, qui pourrait permettre d’embaucher des 
personnes en situation de handicap mental, ce qui 
n’est pas le cas jusqu’à présent. En 2022, cet « écosys-
tème complet  » est en bonne voie : outre le centre 
médico-sportif qui permettra d’optimiser des acti-
vités physiques déjà proposées chaque semaine, la 
création de bureaux pour 80 collaborateurs devrait 

être finalisée. Le projet séduit. Philippe Croizon, 
personnalité handicapée qui multiplie les exploits 
sportifs, est devenu parrain de l’action. Les idées ne 
manquent pas. « Nous avons également en tête de créer 
un atelier d’activité manuelle. Mais tout cela a un coût. 
Nous sommes soutenus par les collectivités locales. 
Mais pour compléter l’apport initial, nous avons lancé 
un appel aux dons relate Magali Postif. C’est aussi une 
façon de sensibiliser à la bienveillance vis-à-vis de la 
différence des uns et des autres ».

S.P.

actionphilippestreit.fr

Je suis enseignant en activité 
physique adaptée

Antoine Maniere coache chaque semaine une séance de sport 
à Anteuil, avec l’association Action Philippe Streit. Il explique 

son métier, encore relativement neuf.
Parcours
J’ai un master 2 en activité physique adaptée 
que j’ai passé à l’Université de Bourgogne. 
Cela correspond à un métier du paramé-
dical à l’attention des personnes handica-
pées, des personnes âgées. Je baigne dans 
le sport depuis tout petit ; j’ai fait du hand, 
du tennis et pour moi cette orientation 
coulait de source. Pendant mes études, j’ai 
eu une blessure et une opération des liga-
ments croisés. En rééducation, j’ai décou-
vert ce métier. C’est là que je me suis dit que 
c’était ce que je voulais faire, à savoir allier le 
sportif et le paramédical. Je travaille depuis 
2011 au Centre de médecine physique et 
de réadaptation Bretegnier à Héricourt 
et à côté de cela, je suis en autoentreprise. 
J’interviens à Anteuil depuis 2 ans, avec ma 
collègue Frédérique Zimmermann. Je viens 
ici 1 h par semaine.
Métier
Il s’agit de développer les capacités 
physiques telles que l’endurance, la force, 
l’équilibre, la souplesse… Dans l’APA, c’est 
le mot «  adaptée  » qui est important. Il 
faut travailler en fonction des capacités des 
personnes. Au CMPR, je suis en contact 
avec d’autres professionnels, des kinés, des 
psychologues.
Séances à Anteuil
Elles se passent sur place, sur la base du 
volontariat. J’ai un noyau dur de 6 partici-

pants, mais cela peut varier. Je fais de la gym 
adaptée pour améliorer ou maintenir les 
capacités physiques afin d’aider à prendre 
confiance en soi. Avec la condition physique, 
en cascade, beaucoup de choses se passent. 
Faire du sport en équipe contribue à l’am-
biance. Il est également question d’estime de 
soi lorsqu’on se rend compte que l’on peut 
faire certains gestes que l’on n’aurait pas 
osés. Cela a une influence sur la tête. Tout 
cela se marie avec la vision de l’association 
de mettre les salariés dans de bonnes condi-
tions pour qu’ils se prennent en main.
Qualités requises
Il faut d’abord de l’empathie. Etre capable 
d’écouter et d’entendre. Etre inventif pour 
se renouveler et s’adapter au public. Et puis 
évidemment aimer le sport, aimer bouger.
Difficultés
C’est un métier encore jeune et il nous faut 
encore faire nos preuves car nous sommes 
assimilés aux éducateurs sportifs et ce n’est 
pas tout à fait pareil. Il y des a priori d’autres 
corps de métier mais nous devons montrer 
qu’on ne marche pas sur les plates-bandes 
des uns et des autres. Pour ma part, je suis 
convaincu qu’on peut soigner par l’acti-
vité physique, notamment sur le plan de la 
prévention. Lorsqu’on accentue la préven-
tion, la société s’en porte mieux. 

« Travailler ici est une vraie opportunité »
Malvoyant, Gatien a été embauché en octobre par l’entreprise Vipp & Philippe.

Gatien a entendu parler de Vipp & Philippe par une connais-
sance. Il a envoyé une candidature spontanée et le voilà 
aujourd’hui téléconseiller pour Le Bon Coin, en CDD depuis 
le mois d’octobre. L’entreprise adaptée Vipp & Philippe créée 
à Anteuil sous l’égide de l’association Action Philippe Streit 
répond à la double vocation de redynamiser un territoire 
rural et d’améliorer l’accès à l’emploi pour les personnes en 
situation de handicap. Le Bon Coin lui sous-traite la relation 
clients. «  Quand les utilisateurs envoient une demande pour 
un problème lié à une annonce ou un compte bloqué, c’est nous 
qui la traitons explique Gatien. On analyse la demande et on 
répond en expliquant pourquoi un compte est bloqué ou une 
annonce supprimée. Il y a parfois des contenus qui ne corres-
pondent pas du tout aux règles du Bon Coin, qui ne sont pas 
forcément bien connues. Et il y a aussi des demandes bizarres » 
sourit-il. «  Il y a beaucoup de cas différents et comme je suis 
encore novice, c’est parfois compliqué de répondre. Mais ça me 
plaît de pouvoir rendre service aux gens. Beaucoup nous remer-
cient d’avoir résolu leur problème ». Avant son CDD, il a reçu 

une formation interne qui lui permet aujourd’hui de traiter 
150 à 175 mails par jour. 
Gatien a 22 ans. Il obtenu un DUT info com à l’IUT de 
Besançon. « A la base, je voulais aller vers le web et la création 
de sites mais mes recherches d’emploi n’ont pas abouti. Travailler 
ici était une vraie opportunité ».
Le jeune homme originaire de Fournet Blancheroche, à côté de 
Maîche, se dit pour l’instant très heureux d’être là. « J’apprécie 
l’ambiance générale et les valeurs de l’entreprise ». L’association 
Action Philippe Streit lui met temporairement un logement à 
disposition. «  Je commence à chercher quelque chose dans les 
environs. Je suis malvoyant alors je ne peux pas avoir le permis 
de conduire ». Gatien apprécie également les dispositions prises 
par l’association pour assurer le bien-être des salariés. « Avant, 
j’étais assez sportif et l’organisation sur place de séances d’acti-
vités physiques adaptées me permet de continuer. Avoir ça dans 
une entreprise, avec un coach qui nous connaît et connaît nos 
difficultés, c’est vraiment génial ».

Bernard Streit

Vipp & Philippe, une entreprise qui travail dans la relation client.
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Travailler 
pour se sentir valorisé

Sous-traitance industrielle, recyclage de carton, espaces 
verts… : à l’Esat de Roche, près de Besançon, les salariés 
en situation de handicap interviennent dans de nombreux 

domaines.
Photo Yves Petit

L
a matinée est bien entamée et les salariés de l’Esat de Roche 
s’activent, certains en sous-traitance industrielle, d’autres au 
recyclage papier et carton. L’ambiance est appliquée, mais 
la bonne humeur présente. Chacun avance à son rythme, 

avec l’idée de livrer une prestation de qualité aux clients. Plus loin 
le long du Doubs, une équipe espaces verts défriche les alentours 
de la papeterie de Novillars. « Nous avons aussi du personnel mis à 
disposition en autonomie pour des prestations de service » complète 
Aurore Bernard, l’une des éducatrices spécialisées qui encadre les 
travailleurs. Ces derniers sont des adultes en situation de handicap, 
essentiellement psychique, qui ne peuvent exercer ni en entreprise 
ordinaire ni en entreprise adaptée. L’objectif principal est de les 
mettre le plus possible en situation d’autonomie. « Nous avons un 
agrément de l’Agence régionale de santé pour 50 équivalents temps 
plein annonce Hubert Billardey, responsable de l’Esat. Nous les aidons 
à travers un projet professionnel. Il y a du travail sur place mais aussi, 
au maximum de ce qui est possible, des stages en entreprise pour qu’ils 
découvrent le milieu ordinaire. L’idéal est une insertion en milieu ordi-
naire, mais c’est très compliqué. Les entreprises n’ont pas forcément les 
agents formés pour accueillir ce public ». 
Le travail sur place représente cependant un premier degré d’inser-
tion. Les salariés de l’Esat ont un métier, une fiche de salaire, des 
collègues, des commandes à honorer. Leur travail est en soi valori-
sant. 
L’Esat créé en 2008 dépend de Solidarité Doubs handicap qui a 
également des sites à Besançon, Etalans, Deluz. Aux activités déjà 

citées, il faut ajouter la récolte de pommes et la production de bois-
sons, la gestion de tourisme fluvial et du camping de Chalezeule, le 
démantèlement de déchets électriques et électroniques, les chantiers 
navals… A Roche, 7 éducateurs techniques spécialisés les accom-
pagnent dans leurs tâches. «  Nous sommes avec eux au quotidien. 
Tous sont en capacité d’aller sur tous les postes de travail indique 
Aurore Bernard. L’objectif de l’intégration et inclusion en milieu ordi-
naire peut arriver de temps en temps. Mais notre but quotidien, c’est 
surtout qu’ils se sentent valorisés ».vvvcvv
sdh-epsms.fr
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S’insérer grâce au chantier 
nautique de Deluz 

Alexy, 22 ans, et Christopher, 31 ans, tous deux en situation de 
légère déficience intellectuelle, entretiennent des bateaux sur le 

chantier nautique d’insertion de Deluz, près de Besançon. 
Photo Mathieu Cugnot 

M
asque sur le nez et 
ponceuse en main, 
Christopher polit 
la coque d’un petit 
bateau électrique. Il 
passe régulièrement 
la main dessus, pour 

contrôler le résultat. Depuis 2 ans, le jeune 
homme de 31 ans travaille sur le chantier 
nautique de Deluz. Dans un immense hangar 
au bord du canal du Rhône au Rhin, l’entre-
prise Solidarité Doubs Handicap (SDH), 
établissement public médico-social, emploie 
des personnes handicapées pour entretenir 
les bateaux des plaisanciers.
Comme Christopher, Alexy, 22 ans, souffre 
d’une légère déficience intellectuelle. Il a 
également des problèmes de vue. Penché et 
concentré, il s’applique à lasurer les mains 
courantes en bois d’un bateau. Voilà à peine 
un mois qu’il a rejoint l’équipe du chantier 
nautique. Avant, il travaillait au Centre des 
handicapés au travail (CHAT) de Besançon, 
un autre ESAT (établissement et service 
d’aide par le travail) géré par SDH, mais il a 
eu envie de changer. « Ici, les tâches sont plus 
variées, s’enthousiasme-t-il, j’apprends de 
nouvelles choses. » En deux ans, Christopher 
a lui aussi pu acquérir de nouvelles connais-

sances au sein du chantier : « Je connais diffé-
rents types de bateaux, de moteurs », liste-t-il. 
« J’adapte les activités que je leur confie à leurs 
compétences, détaille Claude Matrot, gérant 
du site. Certaines tâches sont trop complexes, 
mais il y en a plein qu’ils peuvent faire  », 
assure-t-il. Aujourd’hui, pour rentrer un 
bateau dans le hangar, Christopher s’active : 
il guide Claude, lui passe une échelle, enlève 
les supports qui bloquaient l’embarcation… 

Un rythme plus lent
« Nous avançons à un rythme plus lent qu’un 
chantier classique, concède Claude, mais 
le travail fourni n’est pas de moins bonne 
qualité. Notre structure est là pour protéger 
les travailleurs, faire preuve de patience et de 
bienveillance envers eux », ajoute-t-il. Chris-
topher confirme : dans le milieu ordinaire, 
où il a travaillé quelques mois, il avait « du 
mal à suivre la cadence ». Titulaire d’un CAP 
de peintre en bâtiment, le jeune homme a eu 
du mal à retrouver du travail. Au chantier 
nautique, il renoue avec le milieu profes-
sionnel : les collègues, les horaires… «  Il 
est tous les jours à l’heure », observe Claude 
Matrot. 

Objectif : le milieu ordinaire
Seul détenteur du permis de conduire parmi 
ses collègues, Christopher les transporte lors 
de leur pause déjeuner. « Son comportement 
a évolué en deux ans, rapporte également son 
responsable : lorsqu’il est arrivé au chantier, 
il restait souvent dans son coin, ou charriait 
les autres. Ici, il a trouvé une ambiance fami-
liale qui lui convient. » Pour Alexy aussi, bien 
s’entendre avec ses collègues est un point 
primordial. Jusqu’à présent, ce nouveau 
poste lui convient. « L’objectif du chantier est 
qu’ils acquièrent une certaine autonomie afin 
de retourner dans le milieu ordinaire, expose 
Claude Matrot, mais ce n’est pas toujours 
possible.  » Alexy a déjà un projet défini : 
il aimerait travailler dans une casse auto-
mobile. «  C’est un rêve depuis tout petit  », 
confie-t-il. Mais il a peur qu’on lui reproche 
de « ne pas aller assez vite ». Ici, il reprend 
confiance en lui : « Je me rends compte que je 
me débrouille bien », sourit-il.

Camille Jourdan

En bref.
MÉTIERS DE DEMAIN

La chaîne parcoursmetiers.tv lance une série sur «les métiers de demain». Un chiffre : 
pour 85 % des élèves actuellement scolarisés, le métier qu’ils exerceront en 2030 n’exis-
terait pas encore. Dans le premier épisode, le métier de thérapeute en désintoxication 
digitale est à l’honneur. Ce métier d’avenir se développe pour lutter contre les nouvelles 
addictions à Internet.
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Jean-Claude Thievent, sportif 
de haut niveau engagé

Salarié de l’Esat de Roche, sélectionné en équipe de France de 
cyclisme adapté, il s’implique en faveur d’initiatives d’inclusion 

par le sport.
Photos Laurent Cheviet

J
ean-Claude Thievent a commencé 
par le VTT. Le cyclisme sur route 
est encore nouveau pour lui, mais 
il aligne déjà les résultats de haut 
niveau : une médaille de bronze 

et une 4e place en championnat du monde, 
une médaille d’argent et une médaille de 
bronze en championnat d’Europe obtenues 
en 2018 et 2019. Il espère participer aux JO 
mais pour l’instant sa discipline n’en fait pas 
partie. Ce qui ne l’empêche pas de partir tous 
les 2 mois en stage avec l’équipe de France 
à Bourges. Son prochain objectif : le cham-
pionnat de France de VTT en Dordogne, en 
juin. De ce côté, il truste 8 titres nationaux 
et 11 régionaux. « J’adore le vélo depuis que 
j’ai commencé petit. J’aime faire de la vitesse 
et pour ça, maintenant, je préfère la route. 
Mais je l’apprécie aussi comme moyen de 
locomotion quotidien ». Tous les jours, il fait 
l’aller-retour de Besançon à l’Esat de Roche, 
où il travaille. Il dispose également de son 
mercredi après-midi pour s’entraîner avec 
l’Amicale cycliste bisontine où il est licencié 
depuis 2 ans. Pas d’autre préparation. «  A 
l’Esat, je travaille principalement aux espaces 

verts et quand il y a des besoins sur d’autres 
postes, j’y vais. Les espaces verts, c’est physique. 
Avec ce boulot, je n’ai pas besoin d’aller à la 
salle de sport !  » Il pratique également le 
hand et le foot avec l’association omnisports 
adaptés Le Soleil brille pour tout le monde, 
qu’il parraine.
Son statut de sportif de haut niveau lui vaut 
d’être soutenu mais il n’hésite pas à s’engager 
et s’impliquer. Il est ambassadeur de la Ville 
de Besançon et de Partageons nos sports, 
initiative du Département du Doubs en 
faveur de «  l’inclusion des personnes handi-
capées par l’accès à la pratique sportive ». Il a 
également parrainé Slow up, journée festive 
sans voiture organisée le 12 septembre dans 
la vallée de l’Ognon.
Qu’il évoque le vélo ou le travail, Jean-
Claude garde son sourire et sa bonne 
humeur. « Dans l’ensemble, il y a une super 
équipe, on s’entend super bien  ». S’il parle 
d’un passage moins serein lié à un cas parti-
culier, c’est pour se montrer soulagé que 
«  tout soit redevenu normal  ». En tout cas 
l’Esat le met dans les conditions pour qu’il 
s’adonne à sa passion. « Défendre mes titres 

me motive pour rester en forme ». A 37 ans, la 
lassitude n’est pas encore là.

S.P.
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Adapei – les Adapei (associations départementale de parents et d'amis des personnes handicapées mentales) ont une longue histoire 
puisqu’elles viennent de la création des Papillons blancs en 1949. Créée par des parents résolus à ne pas laisser leur enfant sans solu-
tion, cette association portait l’idée que leurs enfants étaient des citoyens comme les autres à une époque où la déficience intellectuelle 
était synonyme d’exclusion ou d’indifférence. La mobilisation initiale reposait sur le refus de l’isolement et d’une réponse uniquement 
psychiatrique, le développement des IME puis des CAT et des structures d’hébergement pour adultes, la demande de scolarisation dans 
des écoles en milieu ordinaire, la création de places pour répondre de manière adaptée aux besoins nouveaux (MAS, EPEAP, autisme, 
foyer pour PHMV…), l’inclusion et l’accessibilité aux dispositifs de droit commun. Les Adapei poursuivent aujourd’hui ces missions 
d’intégration sociale en accompagnant les familles et les personnes, en fédérant les énergies, en proposant une continuité des parcours 
et une sécurisation de l’avenir des personnes handicapées. 

Handisport – pour tout savoir sur les 30 sports affiliés à la fédération française, 
les disciplines, les événements ou trouver un club pour pratiquer, consulter le site 
handisport.org. On recense actuellement 35000 licenciés et plus de 60000 prati-
quants en France. Le comité régional a son siège à la maison régionale des sports, 
3 avenue des Montboucons, 25000 Besançon (0381516322, handisport-bfc.org)

APF France handicap – cet organisme reconnu d’utilité publique s’implique dans la défense et la représentation des personnes en 
situation de handicap et de leurs proches. Créée en 1933, APF France handicap rassemble près de 100 000 acteurs (adhérents, élus, 
salariés, bénévoles et volontaires, usagers) autour de « valeurs humanistes, militantes et sociales et un projet d’intérêt général, celui 
d’une société inclusive et solidaire ».  L’association agit pour l’égalité des droits, la citoyenneté, la participation sociale et le libre choix 
du mode de vie des personnes en situation de handicap et de leur famille. Ses principales actions : sensibilisation de l’opinion publique, 
accompagnement des enfants, adolescents et adultes en situation de handicap à travers 361 structures, aides à l’emploi et la formation 
professionnelle, soutien juridique, organisation de séjours de vacances. apf-francehandicap.org

Nouvel Horizon – sous l’égide de l’Adapei 
du Doubs, ce groupe musical se compose de 
personnes en situation de handicap. Créé il y a 
plusieurs années, il donne de multiples concerts. 
On peut l’encourager et le suivre sur face-
book (facebook.com/nouvelhorizonadapei). 
Le groupe prépare un album qui devrait être 
présenté le 12 avril au Moloco à Audincourt.

Droits devant 25 - cette association soutenue 
par l’Adapei du Doubs regroupe des personnes 
handicapées intellectuelles depuis 2020. Les 
adhérents de Droits Devant 25 veulent être 
autonomes dans leurs décisions. Les missions 
sont multiples : favoriser l’autodétermination, 
agir pour le respect de tous et de leurs droits, 
améliorer l’accessibilité des lieux publics, valo-
riser la vie et les capacités des personnes handi-
capées, développer la citoyenneté dans un souci 
d’inclusion. droitsdevant25.fr

Théâtr’Ouvert - cette association puise ses 
racines dans sa volonté de compenser les inéga-
lités qui subsistent dans l’accès à la culture en 
proposant aux enfants, aux jeunes et aux moins 
jeunes, aux personnes handicapées, des activités 
théâtrales. Ces activités interdisciplinaires ont 
pour but le développement de l’individu dans 
son rapport à lui, aux autres et à la culture. Elles 
mettent en jeu la connaissance et la maîtrise du 
corps, le développement de la sensibilité, de la 
curiosité et de la créativité et l’apprentissage de la 
vie collective et de la citoyenneté. Théâtr'Ouvert 
propose de la sorte 5 types d’ateliers coopératifs, 
ouverts à la diversité, bienveillants. L’association 
organise sur cette base les festivals « les Ateliers 
de T’O » qui investit le théâtre du Lavoir au mois 
de mai et « Paroles en marge » autre événement 
annuel dont la prochaine édition est prévue du 14 
au 20 novembre. asstheatrouvert.wixsite.com 

Service civique – le service civique est ouvert aux personnes handicapées, avec un accès plus large puisqu’il est possible de postuler 
jusqu’à l’âge de 30 ans. Pour leur faciliter l’accès, l’UFCV a créé Handiciviq en Occitanie. Un dispositif relayé en Bourgogne-Franche-
Comté, où l’antenne régionale propose un appui et une coordination aux structures et aux jeunes qui pourraient être intéressés. Un 
accompagnement sur mesure pour répondre aux questions et lever les freins liés à des situations spécifiques. 
Renseignements, UFCV, 6B boulevard Diderot, 25000 Besançon, 0635811292.

Au service du handicap
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La Banque Populaire Bourgogne Franche-Comté se mobilise et 
propose plusieurs dispositifs d’accompagnement aux personnes 
en situation de handicap : 

 - Le prêt travaux d’adaptation du logement1 : ce prêt 
permet d’effectuer plusieurs types de travaux, notamment l’élargis-
sement de la porte d’entrée, la construction d’une rampe, la suppres-
sion de marches/seuils, des modifications et aménagement des 
pièces d’eau, des installations électriques, de gaz et de chauffage. 

 - Le prêt aménagement de véhicule1 : le prêt auto 
permet d’acquérir rapidement un financement pour aménager un 
véhicule ou acheter un véhicule déjà aménagé prêt à l’emploi. 

Pour aller plus loin, vous protéger et protéger vos proches, il 
existe également deux contrats de prévoyance : 

 - Le contrat Multirisques des Accidents de la Vie2 , qui 
prévoit le versement d’une indemnisation afin de vous aider à faire 
face à tout ou partie des conséquences financières d’un accident de 
la vie quotidienne, et vous permet de bénéficier de garanties d’assis-
tance dans les situations difficiles3 .

 - En cas de coup dur, votre situation financière peut 
être fragilisée… L’Assurance Famille2 s’adapte à vos besoins et 
exigences en termes de protection pour vous aider, vous et votre 
famille, à faire face à ces potentielles difficultés grâce au versement 
d’un capital et de garanties d’assistance notamment dans la gestion 
au quotidien ou de soutien psychologique.

Du 1er mars au 30 avril, la Banque Populaire Bourgogne Franche-
Comté vous fait bénéficier de 2 mois de cotisation offerts sur ces 
deux contrats de prévoyance, mais ce n’est pas tout : Elle est parte-
naire de Réseau Entreprendre ainsi que d’APF France Handicap. 
Pour soutenir ces deux structures, 2 à 3 € selon l’association seront 
reversés4 en plus des deux mois de cotisation offerts.

Pour en savoir plus, rendez-vous dans votre agence Banque Popu-
laire Bourgogne-Franche-Comté la plus proche de chez vous, un 
conseiller saura vous accompagner dans vos démarches ! 

PUBLI-RÉDACTIONNEL

La Banque-Populaire Bourgogne 
Franche-Comté est Partenaire 

Premium des Jeux Olympiques 
et Paralympiques de Paris 2024

Du vendredi 4 mars au dimanche 19 mars se sont déroulés 
les Jeux paralympiques d’hiver à Pékin. 19 Français étaient 
du voyage, à cette occasion la Banque Populaire rappelle sa 

mobilisation en faveur des personnes en situation de handicap.

1 Sous réserve d’acceptation de votre dossier par Banque Populaire et après expiration du délai légal de rétractation.
2 Selon les conditions, limites ou exclusions des engagements contractuels en vigueur. Limite d’âge d’adhésion : 69 ans.
3 Selon les conditions et les limites du contrat.
4 Sous conditions, voir avec un conseiller de la Banque Populaire Bourgogne-Franche-Comté

BPCE Assurances - Société Anonyme au capital de 61 996 212 € immatriculée au Registre du Commerce et des Sociétés de Paris n°B 350 663 860, entreprise régie par le 
Code des assurances ayant son siège social au 88 avenue de France - 75641 Paris Cedex 13

Assurance Famille est un contrat de prévoyance assuré par BPCE Vie et BPCE Prévoyance, entreprises régies par le code des assurances. Les garanties d’assistances sont 
assurées et mises en œuvre par IMA ASSURANCES, entreprise régie par le code des assurances.

Multirisque des Accidents de la Vie est un contrat de prévoyance assuré par BPCE Prévoyance - Société anonyme au capital de 13 042 257,50 € - 352 259 717 RCS Paris - 
Entreprise régie par le Code des assurances - 30 avenue Pierre Mendès France - 75013 Paris. Les prestations d’assistance sont mises en œuvre par IMA Assurances - Société 
anonyme au capital entièrement libéré de 7 000 000 € - 481 511 632 RCS NIORT - Entreprise régie par le Code des assurances – 118, avenue de Paris CS 40 000 - 79033 
Niort Cedex 9.

BPCE – Société Anonyme à directoire et conseil de surveillance au capital de 180 478 270 €. Siège social : 50, avenue Pierre-Mendès-France – 75201 Paris Cedex 13 RCS Paris 
n° 493 455 042 – BPCE, intermédiaire en assurance inscrit à l’ORIAS sous le n° 08 045 100 (www.orias.fr). 

DOCUMENT A CARACTERE PUBLICITAIRE ET SANS VALEUR CONTRACTUELLE
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La coupe à Besançon
Six jeunes étudiants du lycée agricole Granvelle de Besançon 

participaient début mars au Trophée International de 
l’Enseignement Agricole, à Paris. Ils sont rentrés avec la coupe ! 

Photos Xavier Ducordeaux

I
ls s’appellent Tom, Maxime, Victor, 
Adrien, Eva et Noéline. Au salon inter-
national de l'agriculture, ils ont décroché 
dimanche 6 mars 2022 le Trophée inter-
national de l’Enseignement agricole 

(TIEA). Avec leur vache Oribelle, les élèves 
du lycée Granvelle de Besançon sont allés 
au bout de leur aventure. Quelques minutes 
après avoir reçu son prix, Adrien n’en revient 

pas : « C’est incroyable ! » Eva est encore sur 
son petit nuage : « On ne s’y attendait pas du 
tout. On est trop contents ! ».
Les six futurs agriculteurs bisontins sont 
tous en BTS. Trois en section ACSE (analyse, 
conduite et stratégie de l'entreprise agricole) 
et trois en PA (production agricole). A Paris, 
ils ont dû enchaîner plusieurs épreuves pour 
décrocher le titre. Ils se sont notamment 

distingués grâce à leur oral de présenta-
tion, sur le grand ring, devant le jury : affu-
blés de perruques, ils ont rendu hommage 
à Molière, dont on fête cette année les 400 
ans, en présentant l’exploitation agricole du 
lycée … en alexandrins ! Un carton, conforté 
par des épreuves techniques sans aucune 
fausse note. « C’est un travail que l’on mène 
depuis longtemps, donc arriver ici, gagner le 
concours et partager ça tous ensemble, c’est 
magnifique » s’enthousiasme Maxime.

« C’est un beau métier »
Les futurs agriculteurs ont passé cinq jours 
à Paris, au salon. Ils tenaient un stand et 
proposaient aux visiteurs de faire découvrir 
leur univers : «  C’est super intéressant car 
les gens ne connaissent pas forcément ce que 
l’on fait au quotidien, nous explique Eva. On 
leur fait découvrir notre passion, et on essaye 
de montrer que le métier d’agriculteur, c’est 
un beau métier.  » Marie-Pierre Hunsinger, 
professeure d’Education socioculturelle 
au lycée Granvelle a veillé sur ses protégés 
durant la totalité du concours  :  «  C’est 
évidemment une fierté de ramener le trophée 
au lycée. Mais au-delà de ça, c’est une semaine 
très formatrice pour eux. Ils ont été au contact 
du public, ils ont rencontré des éleveurs, des 
professionnels du milieu agricole. Ils en 
ressortent plus riches.  » Riches et avec le 
trophée sous le bras : l’avenir de ces jeunes 
promet d’être beau …

Tom, Maxime, Victor, Adrien, Eva et Noéline : des graines d’agriculteurs, des graines de champions !

PLUIE DE RÉCOMPENSES POUR NOS JEUNES

Si le lycée Granvelle a ramené la palme d’or du salon de 
l’agriculture, d’autres lycéens et étudiants Bourguignons-
Francs-Comtois se sont distingués à Paris. Au Trophée 
international de l’Enseignement agricole, les «  Brunes 
d’or » du lycée la Barotte (Châtillon-sur-Seine – 21) ont 
terminé deuxième de leur section. Le lycée côte-d’orien 
a également brillé au concours de pointeurs de la race 
Brune, en plaçant Dorian Porco et Baptiste Bruey sur le 
podium. Au concours interrégional des bouchers, Florian 
Bailly, le jeune apprenti du CIFA Lameloise à Mercurey 
(71), obtient le prix spécial du jury pour son gigot 
d’agneau farci aux tomates confites, pesto et parmesan. 
Il était accompagné de Florence Magnin, bouchère au 
Creusot passée elle aussi par le CIFA de Mercurey, et 
Sébastien Bernard, leur formateur. Enfin, au concours 
des jeunes bergers, Félicien Saunois, originaire d’Etais 
et élève à la MFR de Quétigny (21) décroche le titre de 
vice-champion de France.

Dorian Porco et Baptiste Bruey, aux côtés de Florence Le Maire, directrice de l’EPL de 
la Barotte, sont montés sur le podium des pointeurs de la race Brune.
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Céline Chopard Lallier 
inscrit son nom au palmarès 

de la Transjurassienne
La jeune femme 

de Villers-le-Lac a 
terminé 1re femme 

de la 36e édition de 
la course de ski de 
fond. Une victoire 
qui confirme une 
saison réussie.

Photo B. Sellier

C
éline Chopard Lallier vient d’ajouter 
son nom à une liste qui comprend 
Aurélie Dabudyk, Valentina 
Shevshenko, Stefania Belmondo et 

plusieurs autres skieuses de fond notoires. 
Surtout, au palmarès, elle succède à Anouk 
Faivre Picon, «  une copine, une ancienne 
coéquipière. Cela me rend d’autant plus 
heureuse  ». Cette victoire sur l’une des 
courses les plus prestigieuses du circuit est la 
plus belle pierre d’une saison qui l’a vue bien 
étoffer son palmarès. En janvier, la gagnante 
du Marathon ski tour 2020 l'a emporté sur 
l'Alpe d'Huez ski marathon, la Traversée de 
la Haute-Joux ou encore sur le 30 km des 
Belles Combes. «  La Transjurassienne était 
quand même mon objectif de la saison. Je 
voulais vraiment faire quelque chose ».
C’était la 3e fois qu’elle s’inscrivait et la 
2e en skating. Retour sur la course du 13 

février  : «  C’était des conditions idéales. Il 
faisait beau, la neige glissait bien et d’ailleurs 
ça allait vite. Dans une course mixte comme 
ça, où on ne situe pas forcément nos concur-
rentes, il faut essayer de faire partie des bons 
groupes. J’étais avec Elisa Brocard pendant 
toute la course et ça s’est joué à 6 km de l’ar-
rivée dans une montée. J’ai eu l’impression 
qu’elle piochait alors j’ai accéléré  ». Céline a 
donc fini première des filles, 26 secondes 
devant l’Italienne et 27e au scratch. « Je n’ai 
pas vraiment fait de préparation spécifique. 
Mais le matin, j’ai vu que les jambes répon-
daient bien. Et puis les « classiques » nous ont 
ouvert la voie et donné envie ; c’est un super 
week-end » dit-elle en se référant aux résul-
tats des autres membres du Team nordic 
expérience (notamment un triplé hommes 
et un triplé femmes sur la Transju classic 
ainsi que le doublé femmes et la 2e place de 

Tom Mancini sur la Transjurassienne). Avec 
la victoire d’Emilien Louvrier, les locaux ont 
mis la main sur l’édition 2022.
Céline fait partie du Team nordic expé-
rience, groupe de haut niveau créé en 2014 
et composé en majorité d’athlètes juras-
siens. L’émulation qui en découle n’est pas 
le seul avantage important qu’elle en retire. 
«  Partager des moments avec les copains 
fait partie de ce qui me plaît vraiment dans 
ce sport » dit-elle. « J’aime aussi être dans la 
nature, me faire mal en compétition. Mais le 
ski, c’est avant tout un plaisir  » énumère-t-
elle.
A 27 ans, la jeune femme de Villers-le-
Lac est depuis deux décennies sur des skis 
de fond, même si elle a débuté par l’alpin. 
«  J’ai commencé à l’école et je suivais mon 
père sur les courses depuis toute petite. Je me 
suis inscrite au SC Val de Morteau à 8 ans ». 
L’été, elle relaie avec de la course à pied, de 
la marche, du vélo, du VTT et du ski roue. 
Elle trouve également un équilibre avec son 
travail d’assistante maternelle. «  Je travaille 
en périscolaire avant l’école et après, le soir. 
Cela me laisse du temps pour skier. De ce 
point de vue, c’est un emploi du temps idéal  ».

S.P.
latransju.com



« Des moments 
gravés à jamais »

Emilien Louvrier a remporté la 36e Transjurassienne, à 
seulement 22 ans. Après une période compliquée, le jeune 

homme de La-Cluse-et-Mijoux revient fort.
Laurent Cheviet

C
’est simple, gagner la Transjuras-
sienne à 22 ans, personne ne l’avait 
fait1. Même Johann Mühlegg (24 
ans en 1995) fait figure d’exception 

dans un palmarès où la majorité des vain-
queurs ont dépassé la trentaine. On peut 
supposer que l’expérience compte beaucoup 
dans cette course longue distance, toujours 
est-il que cela situe l’exploit accompli par 
Emilien Louvrier le 13 février. Le jeune 
homme de La Cluse-et-Mijoux ne pouvait 
cacher son émotion dès la ligne d’arrivée 
franchie, au sprint devant 4 concurrents. 
Le lendemain, même s’il avait fait de cette 
course son objectif de l’année, il en était 
encore étonné. « Je m’étais bien préparé, mais 
je ne m’attendais pas à la victoire ! C’est inat-
tendu car je suis relativement jeune et qu’il 
y avait beaucoup de beau monde au départ, 
avec des médaillés olympiques. C’est une 
épreuve que tout le monde rêve de gagner. 
C’est vraiment un grand moment d’émotion ». 
Inattendu également parce que c’était la 
première fois qu’Emilien testait une longue 
distance en compétition. Il faut avoir les 

jambes, être solide dans la tête. «  C’est une 
course longue distance, mais c’est à la fin 
qu’elle se joue ! Durant la course, j’essayais 
surtout de tenir. A des moments, on décroche, 
puis on revient, puis on décroche à nouveau. 
Mais dans les derniers km, mentalement, 
j’étais prêt à me battre, à tout donner. C’est là 
qu’il faut être fort mentalement ». Sa perfor-
mance ne vient pas de nulle part. Avant sa 
préparation de cette saison, fortement axée 
sur son autre sport de prédilection, le trail, il 
a déjà fréquenté le haut niveau dans d’autres 
disciplines. « J’ai commencé vers 7 – 8 ans. J’ai 
fait du saut à skis puis du combiné nordique 
mais comme j’étais moyen en saut, je me suis 
réorienté sur le ski de fond. J’ai intégré l’équipe 
de France et il y a eu un déclic lors du festival 
olympique de la jeunesse européenne (NDLR 
: compétition pour les 14 – 18 ans) de 2017 en 
Turquie où j’ai obtenu la médaille de bronze. 
Je suis resté en équipe de France jusqu’en 
2019 et ensuite j’ai eu 2 années compliquées, 
en raison de la Covid mais aussi, je pense, de 
surentraînement ».
Licencié au SC Verrières/La Cluse, il ne fait 

pas partie d’un team. «  C’est surtout mon 
père qui m’entraîne et ça me va bien comme 
ça, car cela me permet d’aborder les choses 
à ma manière. J’ai fait beaucoup de trails 
l’été, puis du ski sur roue l’automne et là je 
suis physiquement bien et surtout beaucoup 
mieux dans la tête. Mais je pense que je peux 
encore progresser en endurance ». Sa victoire 
sur la Trasnjurassienne amplifie son envie 
de longues distances. « Jusqu’à présent, j’étais 
habitué à des efforts relativement courts. 
Une course comme ça a un côté plus mono-
tone, mais elle laisse des moments gravés à 
jamais parce qu’il y a le public, les encoura-
gements, l’animation. On ne vit pas ça tous 
les jours  ! » Cet objectif atteint complète de 
belle manière une saison très réussie qui l’a 
vu gagner le 42 km des Belles Combes et les 
30 km de la Traversée de la Haute-Joux. 

S.P.
1Une inconnue cependant : l’âge de Nils Tore Andreassen 
en 1982.

L’âge moyen des gagnants de la course est 30 ans.
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S
i vous êtes de passage ou installé 
à Édimbourg, vous croiserez 
peut-être Jonathan Billot en train 
d’acheter son pain ou de prendre 

le bus vêtu d’un kilt. Lui et sa compagne 
Mathilde Goubet ont fondé en mai 2021 
Auld Alliance Kiltmakers, leur entreprise de 
fabrication de kilts. Avant de confectionner 
ce vêtement emblématique de l’Écosse, 
ces Bourguignons de 30 ans ont beaucoup 
voyagé et exercé dans différents secteurs. 
Originaires de Marsannay-la-Côte, près de 
Dijon, ils se rencontrent au collège. Ils se 
mettent en couple lors de leurs années lycée 
à Dijon, puis partent à Lyon, où ils font tous 
les deux une licence et un master en japo-
nais. Faute de débouchés dans leur secteur 
de prédilection, la médiation culturelle, 
ils travaillent dans le web marketing. Un 
domaine qui ne les fait pas vibrer. En 2017, 
ils lâchent leur emploi pour voyager pendant 
un an. Ils font du wwoofing : ils donnent 
un coup de main dans des fermes en étant 
nourris et logés. « On voulait rencontrer des 
gens de divers horizons, en espérant trouver 
notre voie », raconte Mathilde. Leurs péré-

grinations les mènent en Irlande, en Écosse, 
en Norvège, en Nouvelle-Zélande et au 
Japon. A la fin de leur périple, ils n’ont qu’une 
idée en tête : s’établir en Ecosse, territoire 
pour lequel ils ont eu un coup de cœur. Ce 
qui les a séduits ? « L'accueil chaleureux des 
Écossais, les paysages entre montagnes, îles et 
lacs, la météo changeante, l'architecture néo-
gothique d'Edimbourg, les pierres sombres, 
les rues pavées… » énumèrent-ils.
Ils décrochent un contrat au château 
d’Édimbourg. Elle dans une boutique de 
souvenirs, lui à la sécurité et au contrôle des 
tickets. Puis, Jonathan est recruté dans une 
entreprise qui développe des logiciels de 
recrutement, où il officie au service support. 
Mathilde, elle, lance Atelier Escapades, son 
entreprise de vente en ligne d’accessoires 
et de vêtements conçus à partir de textiles 
typiques. En parallèle, elle organise des 
visites touristiques. Une activité stoppée net 
avec le Covid-19. 
La jeune femme, qui a alors du temps, 
décide de suivre une formation d’un jour par 
semaine pendant neuf mois pour apprendre 
à confectionner le kilt de manière tradition-

nelle. «  Des Ecossais nous avaient dit qu’il 
y avait de moins en moins d’artisans qui en 
fabriquaient et que lorsqu’ils en trouvaient 
un, il y avait des mois d’attente », explique-
t-elle. Jonathan embarque aussi dans l’aven-
ture, en réduisant son rythme de travail à 
quatre jours par semaine. 

Démocratiser le kilt
La couture, ces fans d’activités manuelles 
connaissent. Ils ont commencé à manier 
la machine à coudre à 15 ans, en faisant 
des costumes de cosplay représentant des 
personnages de jeux vidéos, d’animés, de 
films ou de séries qu’ils appréciaient.  Mais 
pour le kilt, tout se fait à la main. Comptez 
une trentaine d'heures de travail pour 
un seul vêtement. Si cela prend autant de 
temps, c'est aussi parce que les pièces sont 
faites sur mesure - le client doit donc être 
sur place pour les mesures. Côté prix, ces 
kilts en tartan ou en Harris Tweed, deux 
tissus typiques, sont vendus entre 600 et 
1200 euros. Qui en porte aujourd’hui ? « Les 
joueurs de cornemuse, les militaires, les guides 
touristiques, le personnel d’accueil dans les 
hôtels de luxe, des civils lors de mariages, de 
bals traditionnels ou encore des supporters 
pendant des matches de foot ou de rugby », 
égrène Jonathan. Mais le couple aimerait 
bien démocratiser ce vêtement, chez les 
hommes comme chez les femmes. « Ce qui 
intimide parfois, c'est tout l'attirail qui va 
avec : les grandes chaussettes, la chemise, le 
veston, la pochette en cuir... On veut montrer 
qu'on peut le porter de manière plus relax. Je 
fais par exemple mes courses avec, en l'asso-
ciant avec un pull et des Dr. Martens », sourit 
Mathilde. 
En parallèle à cette activité, elle continue 
à créer d’autres pièces mises en vente sur 
son site Atelier Escapades : colliers, porte-
clés, écharpes, jupes, housses de coussin, 
plaids… Jonathan, lui, a repris son emploi 
à temps complet et fabrique le vêtement 
iconique sur son temps libre. A terme, le 
couple aimerait faire de la confection de kilt 
son activité principale et en tirer la majeure 
partie de ses revenus. « On a longtemps été 
en quête d’une activité qui ait du sens pour 
nous, raconte le duo. Aujourd’hui, on a enfin 
l’impression d’avoir trouvé notre place, d’avoir 
trouvé quelque chose qu’on se voit bien faire 
toute notre vie. »    

Chloé Marriault
auldalliancekiltmakers.com

MOBILITÉ

Ces Bourguignons confectionnent 
des kilts en Écosse

Mathilde Goubet et Jonathan Billot, tous deux 30 ans, sont 
originaires de Côte-d'Or. Le couple, installé à Édimbourg depuis 

2018, a lancé son entreprise l’an dernier.
Photo Julien Borginho



MOBILITÉ 
INTERNATIONALE
Offres de stages à l’étranger hors études pour jeunes 
diplômés, demandeurs d’emploi, programme Stages Monde.

 Extrait d’offres de stage

• Jardinier  -  En Afrique du Sud.  
• Assistante à la gestion de projets culturels. Au Luxembourg
• Assistant de communication/graphisme. En Belgique
• Archiviste. En Italie
• Assistant responsable sport-santé – Au Togo
• Traducteur – En Allemagne

Le programme Stages Monde est piloté et financé par 
la Région Bourgogne-Franche-Comté.

Toutes les infos sur le programme sur agitateursdemobilite.fr.

Plus d’offres de stage : suivez les pages Facebook 
et Instagram agitateursdemobilite

Nous contacter : Info Jeunes Bourgogne-Franche-Comté 
au 03 81 21 16 06. mobiliteinternationale@jeunes-bfc.fr 

ANIMATION
FORMATION BAFA DES FOYERS RURAUX 
de Franche-Comté  - année 2022

Avec le Bafa, découvrez l’univers de l’animation, la gestion de 
groupes, le travail en équipe, la réflexion éducative et la mise en 
œuvre de projets pédagogiques, le partage de valeurs humaines, 
le sens des responsabilités, la réflexion écologique, le plaisir de 
travailler et de communiquer en s’amusant avec les loisirs éducatifs. 
Une formation dans une structure d’animation adaptée, elle-même 
dans un petit village à la campagne avec de petits effectifs (8 à14).

FORMATIONS GENERALES (1re partie du Bafa)
Du 25 juin au 2 juillet 2022. Thème : les Accueils Co llectifs de Mineurs

Formations au centre d’animation Folle-Avoine, structure 
d’accueil de séjours de vacances collectives. Nos sessions sont 
agréées par la DRJSCS. Aides déductibles (nous contacter), tarif 
carte avantages Jeunes, facilités de paiement et coûts accessibles.

Contact : Centre d’animation FOLLE-AVOINE, 135 rue de la 
Fontaine, 70230 Bouhans-les-Montbozon. Tél. : 03.84.92.34.44 
(répondeur) E.mail : ass.folleavoine@free.fr. ass.folleavoine.free.fr

jobs-bfc.fr
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Vous souhaitez faire paraître gratuitement une annonce de job, d’emploi, de stage  dans cette page ?
Contactez le journal au 03 81 21 16 08 ou topobfc@jeunes-bfc.fr 
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Tu aimerais accomplir un service civique ?
Info Jeunes Bourgogne-Franche-Comté t’accompagne 
dans la recherche d’une mission, la définition d’un projet 
d’engagement, la candidature et des conseils pour préparer 
l’entretien. Nous contacter : 03 81 21 16 14

Info jeunes t’accompagne !
Vous souhaitez accueillir un 

volontaire en service civique ?
Info Jeunes Bourgogne-Franche-Comté vous accompagne 
dans la définition d’un projet d’accueil de volontaires 
et durant la mission de service civique  : une démarche de 
qualité adaptée à vos demandes, vos besoins et ceux du/de 
la volontaire. Le référent du service civique est à votre entière 
disposition afin d’échanger autour de votre projet. Nous 
contacter : 03 81 21 16 14

info jeunes vous accompagne !



Mon numéro de e-Carte

Mon code de 1re connexion

JE ME CONNECTE SUR 

AVANTAGESJEUNES.COM

ET J’EN PROFITE !

Toutes les informations sont sur avantagesjeunes.com

SPECTACLES AVEC LE BRUIT QUI PENSE
La société de production le Bruit qui pense te propose une entrée gratuite pour une 
achetée sur une sélection de ses spectacles. A venir, l’humoriste Booder qui présente 
son spectacle le 28 avril au Kursaal à Besançon et le groupe Cats on Trees à la Rodia 
le 13 mai à Besançon. Pour en bénéficier, envoie un mail à billetterie@lbqp.fr

2021 · 2022

BESOIN DE VOYAGER 
OCCASIONNELLEMENT 

EN TRAIN ?
La Région Bourgogne-Franche-Comté, en 
partenariat avec la SNCF et les exploitants 
routiers, offre aux titulaires de la e-Carte 
Avantages Jeunes :
- Un aller gratuit sur le réseau routier 
Mobigo
- Un retour gratuit en train avec le tarif 
jeune TER – 26 pour un aller acheté
- Un abonnement jeune TER Bourgogne-
Franche-Comté hebdomadaire gratuit
Modalités et conditions d’utilisations 
sur avantagesjeunes.com

Avec NECRONOMI’CON
Les 30 avril et 1er mai, réserve ton week-
end pour assister à Necronomi’con, la 
convention geek & culture asiatique au Parc 
Expo Belfort. Pour cette 4e saison, toujours 
plein d’invités (3 personnages de Kaamelott, 
les youtubeurs Mysteria et Capsul pop…), 
des exposants, le concours de cosplay, des 
jeux de société, et bien sûr des jeux vidéos  
Bénéficie d’une place offerte pour une 
achetée à retirer au BIJ de Belfort sur 
présentation de ta place achetée.  
Toutes les infos sur necronomi-con.com

 CINÉMA : 
FILMS À 4,50 €

Aux cinémas Victor Hugo Lumière 
(cinemavictorhugo.fr) à Besançon et Colisée 
(facebook.com/colisee.montbeliard) à 
Montbéliard
En même temps, comédie française de 
Gustave Kervern et Benoît Delépine avec 
Vincent Macaigne… à partir du 6 avril
Ma famille afghane, film d’animation 
tchèque (1 h 25) de Michaela Pavlatova à 
partir du 27 avril
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